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Résumé
exécutif

Après le premier Forum Mondial des Villes Intermédiaires qui 
s'est tenu à Chefchaouen, au Maroc, en juillet 2018, les villes 
intermédiaires ont déployé les plus grands efforts pour se rendre 
visibles, « vocables » et entendues avant la pandémie. Le « potentiel 
de débloquer des programmes de mise en œuvre locaux » dans le 
premier forum mondial a généré un élan, faisant entendre ces villes 
par les institutions internationales et les gouvernements locaux, 
conscients que leurs conditions sont uniques. L'élan a également 
généré le plaidoyer, le financement et accéléré la mise en œuvre 
des agendas mondiaux à un moment où les villes intermédiaires ne 
bénéficiaient généralement pas d'une telle reconnaissance.

La pandémie a révélé les défaillances et les lacunes dans le 
fonctionnement des territoires. Les inégalités vécues dans la survie 
tout au long de la crise sanitaire ont placé les collectivités locales 
en première ligne de la crise sanitaire, qui a montré ses différents 
visages dans les territoires : la crise économique, la crise sociale 
crise et la crise écologique. Aujourd'hui, de nombreuses villes 
intermédiaires sont en état d'urgence, en particulier dans les pays du 
Sud et le risque de troubles est élevé.

Cependant, et plus que jamais, le caractère spécifique des pôles 
d'intermédiation de développement dans les territoires, qui les 
définit, est nécessaire pour construire une Relance forte, résiliente 
et saine : ce n'est pas seulement une nécessité pour les populations 
qui y vivent, mais c'est la solution la plus proche pour parvenir à une 
véritable résilience mondiale pour notre planète.

C'est l'objectif principal de ce second Forum Mondial.



L'attractivité des villes intermédiaires 
observée pendant la pandémie, pour 
ceux qui souhaitaient quitter les zones 
surpeuplées et denses, a renforcé leurs 
principaux potentiels et comprend :

Liens ruraux-urbains s'ouvrant à 
la proximité avec la nature, à une 
alimentation saine et aux ressources 
naturelles.

Les modes de consommation et 
de production alimentaires locaux 
sont parfois encore directement liés 
à l'amélioration des structures de 
production locales.

Un large champ de politiques 
impacte le territoire : la 
décentralisation et la coopération 
entre les communes devient un 
acteur clé de la vie du/dans le 
territoire.

Des  
potentiels clés 

Aires d'intégration dans les principes 
démocratiques en particulier pour 
les pays du Sud global : des mondes 
ruraux aux mondes urbains.

La masse de villes intermédiaires 
est l'élément clé sur lequel jouer 
pour révéler le véritable potentiel au 
niveau mondial : la mise à l'échelle 
des solutions et le renforcement 
des grandes stratégies nationales 
ou continentales sont la stratégie la 
plus adéquate pour jouer sur cette 
masse de villes. L'échelle nationale 
des stratégies de développement 
et de la coopération internationale 
entre les villes intermédiaires 
devient cruciale dans cette optique.

Pôles d'intermédiation de 
développement sur le territoire : 
cela permet une nouvelle lecture des 
segments urbains nationaux et du 
développement, ouvrant de nouvelles 
stratégies d'investissement et de 
développement sur le territoire 
national.



2021 est un moment crucial, non seule-
ment pour les Villes Intermédiaires, mais 
pour le monde entier : c'est le moment de 
décider et de mettre en marche la récupé-
ration que nous voulons pour la planète. 
C'est l'occasion de définir de nouvelles 
voies d'avenir pour le monde post-COVID. 
La question suivante est : quelle est la 
récupération que nous recherchons ?

Une opportunité de tracer les grandes 
lignes du monde post-COVID ?
Nous, à CGLU, ainsi que d'autres 
institutions internationales avons 
commenté l’arrivée de la nouvelle ère 
et de la transformation qu'elle exige de 
nous en tant que communauté mondiale 
: le principal défi auquel nous sommes 
confrontés est de savoir si nous le 
voulons, le reconnaissons-nous et si nous 
l’acceptons. Que nous e voulions ou pas, il 
y aura un monde avant la pandémie et un 
monde après la pandémie.

2021, une année 
cruciale pour le 
Monde et pour les 
villes intermédiaires 

Notre responsabilité en tant que 
communauté internationale et mouvement 
municipal est de préparer et de soutenir 
les populations et les gouvernements 
locaux pour conduire la transformation 
qui s'opère de la manière la plus adéquate 
pour nos peuples et pour la planète.
Ce sont en effet les facteurs clés pour que 
le développement soit résilient, inclusif et 
sain.

Une année clé pour les Villes 
Intermédiaires : elles ont été abordées, 
non seulement par les gouvernements 
locaux comme jusqu'à présent, mais 
également par les Pays du G20. La 
présidence italienne en a fait une question 
clé et prioritaire dans l'agenda du G20, 
faisant d'eux un acteur clé des efforts de 
relance pour lutter contre les inégalités 
et rechercher une coopération et une 
décentralisation plus justes.

Ce Forum Mondial reconnaîtra et lancera 
la nouvelle synergie à construire entre 
les Gouvernements Locaux des Villes 
Intermédiaires à travers CGLU et le G20.



La pandémie de COVID-19 a exacerbé 
l'urgence de poursuivre la transformation 
écologique des villes intermédiaires, 
conformément aux tendances et résultats 
identifiés lors du 1er Forum mondial 
et énoncés dans la Déclaration de 
Chefchaouen. En tant que catalyseurs 
du développement territorial, il est 
fondamental de faire face à la pression 
croissante sur les villes intermédiaires 
et de veiller à ce que nous soyons prêts 
à ouvrir la voie à une reprise inclusive et 
résiliente.

Sur la base des consultations 
menées cette année, nous définirons 
conjointement une déclaration finale, 
traçant les lignes du monde post-COVID  
et envoyant un message fort à la 
sphère mondiale que le monde inclusif, 
bienveillant et résilient du futur nécessite 
une approche territoriale et humaine par 
les Villes intermédiaires. La diversité 
culturelle et la lutte contre les inégalités 
des Villes Intermédiaires peuvent ouvrir la 
voie à un nouvel ensemble d'essentiels, qui 
place le souci des hommes et de la planète 
au centre de nos priorités.

Le Forum présentera les défis auxquels 
les villes intermédiaires sont confrontées 
dans la crise actuelle, les solutions 
communes qu'elles offrent aux défis 
mondiaux, ainsi que les alternatives pour 
libérer le potentiel de ces villes et façonner 
un avenir différent.

Objectifs  
du Forum  
Mondial 

Le Pacte pour le Futur – Une 
Stratégie pluriannuelle de CGLU : 
Remodeler l'avenir de notre planète 
commune

Après la consultation réunie en mai 
2021, quelques enseignements clés 
ont été rassemblés, permettant de 
trouver un terrain d'entente entre tous 
: des recommandations axées sur la 
Citoyenneté, et des recommandations 
axées sur les politiques et les actions 
à mener. Les deux ensembles de 
recommandations ont un terrain d'entente 
qui est basé sur l'environnement et la 
transformation écologique nécessaires 
pour une planète résiliente.

Les deux documents accompagneront 
une Déclaration forte qui vise à tracer 
les lignes de la nouvelle ère, le monde 
post-COVID avec/par/à travers les Villes 
Intermédiaires.

L'objectif final est de contribuer au Pacte 
pour l'Avenir, la stratégie pluriannuelle 
de CGLU, basée sur 3 volets : Personnes, 
Planète & Gouvernance.



Le « potentiel à débloquer » dans 
le premier forum mondial a été 
largement entendu par les Institutions 
Internationales. Les résultats du premier 
rassemblement mondial important sur 
les villes intermédiaires ont présenté des 
résultats puissants mentionnés dans la 
« Déclaration des villes intermédiaires du 
monde » qui incluent :

Systèmes vivants.

Structure de Résilience pour 
mesurer le bilan de projets concrets 
et d'agendas locaux autour des 5 
capitales de la Résilience.

Améliorer l'impact des politiques et 
des investissements respectueux de 
l'environnement.

Avoir des prérogatives sur les 
ressources naturelles en tant 
qu'acteur clé, directement 
lié à la culture locale, en tant 
que paradigme à nourrir et à 
sauvegarder, tout en intégrant des 
technologies intelligentes pour la 
valoriser.

Une définition qui repose sur le rôle 
de catalyseur du développement 
des Villes Intermédiaires sur le 
territoire que sur le nombre de 
citoyens qui dépend davantage 
de la classification nationale et 
continentale.

Le 1er Forum Mondial des Villes 
Intermédiaires s'est appuyé sur les  
5 capitaux de la Résilience : 
Humain-Social-Économique-Culturel-
Environnemental. Cette méthodologie 
a permis d'arriver à la Charte des 
Villes Intermédiaires pour la mise en 
œuvre de l'Agenda 2030 dans les Villes 
Intermédiaires, basée sur la structure des 
capitales de la Résilience.

Bien que l'élan ait généré un plaidoyer, 
un financement et une mise en œuvre là 
où les villes intermédiaires n'étaient pas 
identifiées en tant que telles auparavant, 
le moment présent de COVID a renforcé 
les défis, tout en permettant une nouvelle 
perspective sur le potentiel de résilience 
des villes intermédiaires.

Methodology 



La dynamique et le mouvement, ainsi que 
la mobilité des personnes ont accéléré 
l'impact et accru l'attractivité des Villes 
intermédiaires. Plus que jamais, les Villes 
Intermédiaires se sont imposées comme 
pôles d'intermédiation sur le territoire, ce 
qui a permis de générer différentes étapes 
de développement, en s'inscrivant dans 
la stratégie territoriale et l'équilibre de 
résilience.

Aujourd'hui, 3 ans après le premier Forum, 
et toujours aux prises avec la pandémie 
de COVID, le monde est toujours à la 
recherche des processus, paradigmes, 
méthodes, systèmes et modèles à 
transformer.

Par conséquent, en préparation du 2e 
Forum mondial, une série de consultations 
sont entreprises pour écouter, analyser, 
identifier et positionner le rôle que 
les villes intermédiaires du monde 
représentent pour le monde post-COVID.

Certains éléments clés à retenir, par 
critère, ont été tirés de ces consultations, 
permettant de repenser les modèles 
systémiques qui permettront à la 
transformation de se produire.

À partir de ces 4 documents à emporter 
et 2 ensembles de recommandations ont 
été développés, constituant le terrain de la 
Déclaration de ce 2e Forum mondial.
Chacune des sessions de consultation 
apportera des recommandations finales 
aux sessions du Forum mondial,  
dans le cadre de sessions clés et 
stratégiques de haut niveau.

Le Forum Mondial des Villes 
Intermédiaires de CGLU soutenu 
par des partenariats clés

Ce Forum mondial établit un nouveau 
partenariat avec le G20, afin de permettre 
une conversation globale entre les 
gouvernements locaux et les pays du G20. 
Certains partenaires clés nous ont aussi 
accompagnés tout au long du processus 
et seront des institutions de soutien pour 
le Forum mondial :

Centre DEV de l'OCDE

Cities Alliance

ONU-Habitat

PNUD

Observatoire International de la 
Démocratie Participative (OIDP)

ICLEI

Convention mondiale des maires 
(GCoM)



Programme
Forum mondial
des Villes intermédiaires
de CGLU

JOUR 1
Jour del Clima 

5 octobre 
Format :  

En ligne via Zoom

13.30  à  15.30 CEST  
Dialogue de haut niveau. Villes intermédiaires & la planète :  
pour la justice climatique 

16.00 à 17.30 CEST 
Session spéciale.  Les villes intermédiaires et la course  
à la Résilience : une opportunité pour la résilience mondiale 

JOUR 2
6 octobre 

Format :  
En ligne via Zoom

12.00  à  12.45 CEST 
LOCAL4ACTION Hub Espace ouvert à Wonder  

13.30 à 15.30 CEST 
Plénière d’ouverture. Les Villes Intermédiaires pour des  
Territoires égaux 

16.00 à 17.30  CEST 
Session spéciale. Les Villes Intermédiaires pour une Justice de 
l’Eau: d’une dynamique régionale à une dynamique globale 

JOUR 4
8 octobre 

Format hybride :  
présentiel en Kutahya et virtuel

12.00 à 12.45  CEST 
LOCAL4ACTION Hub Espace ouvert à Wonder

13.30 à 15.30 CEST 
Dialogue de haut niveau. De Kutahya au monde : des villes  
intermédiaires pour des économies basées sur le soin

16.00 à 17.30  CEST 
Dialogue de haut niveau. Villes intermédiaires pour  
la dimension humaine de la transformation  

17.30 à 18.30 CEST 
Plénière de clôture

LOCAL4ACTION Hub  
Espace ouvert 

du 6 au 8 octobre 
Format :  

Virtuel avec « Wonder » 

Les réunions en personne vous 
manquent ? Cette époque où l'on 
prenait un café à la sortie de la salle de 
conférence et où l'on se retrouvait au 
cœur d'une conversation passionnante ? 
Rejoignez-nous pour des débats virtuels 
intimes sur la plateforme Wonder et 
participez à des conversations animées !

Plus d'informations et d'expressions
d'intérêt à organiser

une séance disponible sous cette forme : 
https://forms.gle/pShkPTr4HF1QZets6

JOUR 3
7 octobre

12.00 à 12.45  CEST 
LOCAL4ACTION Hub Espace ouvert à Wonder 
Visites culturelles et de terrain à Kutahya
Accueil des délégations en personne
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Journée Climat 

5 octobre 2021 

Lors des consultations en vue du 2e Forum mondial organisé en mai 2021, 
les interconnexions entre culture, environnement et transformation 
écologique des villes intermédiaires ont été largement soulignées comme un 
aspect clé pour permettre une nouvelle relation avec la planète. Les villes 
intermédiaires peuvent jouer un rôle fondamental dans la lutte contre les 
impacts du COVID-19 et la poursuite de la justice climatique dans les 
territoires, tout en renforçant la résilience et en accélérant la réalisation des 
ODD au niveau local. 

Deux sessions principales examineront le rôle des villes intermédiaires en 
tant que catalyseurs du développement territorial axé sur le bien-être des 
personnes et de la planète, poussés par la culture, les traditions et la 
diversité en tant que moteurs de pratiques durables et de sensibilisation. Les 
villes intermédiaires peuvent détenir la clé pour connecter les acteurs et 
entreprendre des approches intégrées, contribuant à ce que 
les territoires permettent la coexistence harmonieuse de la 
nature et de l'humanité, des systèmes vivants. 



 

 
 

 

Compte tenu du soutien, des ressources et 
des compétences nécessaires, les villes 
intermédiaires peuvent anticiper la 

croissance urbaine, se remettre de la crise pandémique en investissant dans 
des technologies et des solutions vertes, qui à leur tour peuvent promouvoir 
et améliorer les solutions aux défis mondiaux, en particulier l'urgence 
climatique et la perte de biodiversité.  

Dialogue de haut niveau : les villes intermédiaires 
et la planète pour la justice climatique 

Transformation écologique pour des villes intermédiaires saines et 
inclusives 

5 octobre, 13h30 – 15h30 (CEST) 

À travers les systèmes alimentaires, l'écotourisme, l'eau, les forêts et autres 
ressources et services écosystémiques, les villes intermédiaires ont un potentiel 
unique pour débloquer un nouveau modèle de développement, qui génère des 
emplois, résout les inégalités, garantit la justice climatique, adopte des solutions 
fondées sur la nature, recherchant la conservation des biens communs 
mondiaux. En étroite collaboration avec les acteurs locaux et les collectivités, les 
villes intermédiaires peuvent adopter des pratiques innovantes et contribuer à la 
sauvegarde du patrimoine naturel, à la réduction des pollutions et à la 
circularité. 

En tant qu'articulateurs du continuum urbain-rural, les villes intermédiaires 
peuvent autonomiser les communautés locales, les femmes, les jeunes et ceux 
qui vivent dans les zones rurales ou les établissements informels. Les villes 
intermédiaires doivent être préparées et devenir une prospective d'opportunités 
pour les générations futures, en abordant les impacts climatiques et en assurant 
une répartition égale des bénéfices des actions climatiques.  

Comme le souligne le communiqué de la réunion des ministres du 
Développement du G20, les capacités des villes 
intermédiaires doivent être renforcées et des actions et 
des mécanismes multipartites peuvent aider à mobiliser 
le soutien et à combler les lacunes dans les 
connaissances, les politiques ou le financement qui 



 

 
 

peuvent limiter le plein potentiel des villes 
intermédiaires.  

2022 marque les 50 ans de la Conférence 
des Nations Unies sur l'environnement 

humain à Stockholm, qui a conduit à la création du PNUE. Vers Stockholm+50 et 
pour plaider en faveur d'une juste réflexion des villes intermédiaires dans ce 
processus, le dialogue se concentrera sur la pertinence clé de ces villes, leurs 
besoins et leurs principales contributions à la redéfinition de la relation avec la 
nature et la planète 

 

Déclarations clés pour la justice climatique 

Les villes intermédiaires peuvent contribuer à relever différents défis mondiaux. 
Les atouts des villes intermédiaires peuvent ouvrir la voie à la justice climatique, 
par exemple en ce qui concerne : 

La résilience financière et économique des collectivités territoriales est 
primordiale pour parvenir à la transformation écologique. Comment 
renforcer les capacités financières associées aux efforts de justice 
climatique dans les villes intermédiaires ? 

Il existe des vulnérabilités croissantes au changement climatique dans 
les villes intermédiaires. Comment faire face à l'étalement urbain et à 
l'expansion des quartiers informels, en améliorant les infrastructures non 
résilientes et l'accès aux services de base ? 

Les visions à long terme et futures pour les villes intermédiaires peuvent 
aider à atteindre et à accélérer les agendas mondiaux tels que l'Accord 
de Paris sur le climat, les Objectifs de développement durable et le 
Nouvel agenda urbain. Dans ce processus, comment s'assurer que les 
Villes Intermédiaires se voient attribuer un rôle dans les agendas 
mondiaux, et que les territoires soient mobilisés et investis pour 
responsabiliser ce potentiel ? 

Les villes intermédiaires ont la capacité d'intégrer 
davantage la santé et le bien-être de la nature et 
de l'humanité dans toutes les questions de 
développement politique et de lier les agendas 



 

 
 

mondiaux à une transition écologique 
juste et inclusive - quelles politiques 
mondiales pourraient renforcer ce 
potentiel ? 

Notre bien-être mental et psychologique est inextricablement lié à la 
nature. Quel est le rôle de la culture pour permettre la transformation 
écologique de ces villes ? 

 

 

 

Session spéciale - Agir pour la justice climatique : 
permettre aux villes intermédiaires de se joindre 
à la Race to Resilience et à la Race to Zero 

5 octobre, 16h00 – 17h30 (CEST) 

Au niveau mondial, différentes initiatives sont mises en place pour rallier les 
efforts à tous les niveaux et par les acteurs non étatiques, comme la Race to 
Resilience, qui vise à catalyser l'action des acteurs non étatiques pour renforcer 
la résilience de 4 milliards de personnes issues de groupes vulnérables et 
communautés aux risques climatiques. Dans ce cadre, la Cities Race to 
Resilience offre aux villes elles-mêmes l'opportunité unique de montrer l'action 
et de stimuler l'ambition, en fonction de leur propre paysage local 
contextuellement pertinent. Alors que l'initiative prend forme et rassemble des 
villes pour rejoindre cette campagne internationale, les partenaires se 
demandent comment aider les gouvernements locaux et régionaux à améliorer 
leur cheminement vers la résilience. 

Partenaires fondateurs de la Convention mondiale des maires (GCoM), CGLU et 
ICLEI ont développé le projet de coordination mondiale-
régionale (GRC) axé sur l'amélioration de la cohérence, 
de la confiance et de la participation aux activités de la 
GCoM, aux niveaux mondial et régional. Dans le cadre 
des activités du projet GRC, cette session présentera 
une proposition d'ensemble d'outils et de solutions qui 



 

 
 

aideront les villes intermédiaires à s'engager 
davantage dans la course à la résilience et à 
entreprendre leur voyage pour construire 
une résilience durable au changement 
climatique, y compris la prise en compte de 

impacts sociaux et crises en s'appuyant sur les enseignements tirés de la 
pandémie de COVID-19. 

La justice climatique consiste également à garantir que les villes de toutes tailles 
et de tous niveaux de développement sont équipées pour engager des processus 
et des programmes mondiaux et pour jouer leur rôle dans l'amélioration de la 
résilience et la réalisation d’actions décarbonées. La session examinera comment 
s'assurer que les villes intermédiaires peuvent accéder aux campagnes 
mondiales, et en particulier à la Race to Resilience. 

 

 

 

 

L’agenda inclura : 

i) Opportunités de financement climat & accès aux villes 
intermédiaires 

ii) Accès à l'expertise, aux formations et aux apprentissages pour 
autonomiser les villes 

iii) Messages de plaidoyer communs des villes intermédiaires sur la 
résilience mondiale 
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Cérémonie d’ouverture 
6 octobre 2021 - 13h30-15h30 CEST 

 

Le monde est confronté à l'énorme défi d'atténuer les crises résultant de la 
pandémie de COVID-19 et de se relever de manière inclusive et durable. 
Comme le montrent clairement les enseignements tirés de ces crises, une 
réponse intégrée et coordonnée est nécessaire pour garantir véritablement 
que tous les peuples et la planète sont dûment protégés. 

Une réponse intégrée et coordonnée est une réponse territoriale et fondée 
sur une gouvernance multi-niveaux. Celui qui prend en compte les liens 
urbains ruraux et les défis et solutions des grandes métropoles, des villes 
intermédiaires et des petites villes. De plus, la pandémie a mis en lumière le 
rôle intégré que joue la prestation de services publics locaux dans la réponse 
sanitaire et le lien entre la santé et d'autres services essentiels tels que, 
entre autres, le logement, la mobilité, l'eau et l'assainissement et l'éducation. 

Dans ce contexte, les villes intermédiaires ont joué un rôle 
clé dans les processus de développement contribuant à une 
réponse intégrée aux défis du développement avant et 



 

 
 

pendant la pandémie. Les villes 
intermédiaires sont des pôles 
d'intermédiation, de pivot, essentiels dans 
un territoire, faisant le lien entre les 

stratégies de développement urbain et rural. Ils contribuent aux politiques de 
décentralisation favorisant des modes de coopération innovants entre les 
acteurs gouvernementaux, ainsi que des modes de production et de 
consommation. En outre, ils ont illustré que l'égalité et le développement 
sont intrinsèquement liés et que l'un ne peut être atteint sans l'autre, 
soulignant la nécessité de travailler vers une société de soins.  

Pendant la pandémie, les villes intermédiaires ont mis en lumière leur vision 

d'un avenir plus résilient, égalitaire et bienveillant. Leurs forces ont été portées 

sur la scène mondiale en agissant comme un refuge bienveillant pour de 

nombreuses personnes quittant les grandes métropoles à la recherche de 

protection et d'une meilleure qualité de vie, tout comme leurs défis liés à un 

fort besoin d'augmenter les services et les financements pour assurer un 

développement partagé et équilibré. 

Le rôle de première ligne et vital des villes intermédiaires et en général des 
gouvernements locaux et régionaux pour contribuer à la résilience sociale, 
économique et environnementale pendant la pandémie de COVID-19 est sans 
aucun doute clair et nous a amenés à une vision partagée. Cette vision est 
fondée sur le travail de plaidoyer actif de la circonscription, notamment à 
travers le 1er Forum mondial des villes intermédiaires et exposé dans la 
Déclaration de Chefchaouen, mais aussi à travers le travail de plaidoyer 
émergent et récent et la reconnaissance par le Groupe des 20 (G20) sous la 
présidence italienne de 2021. En particulier, le G20 a souligné la pertinence des 
villes intermédiaires dans la lutte contre les inégalités, contribuant à la 
résilience et au renforcement de la coopération internationale au sein du 
Document final du Groupe de travail sur le développement du G20 sur le 
développement territorial et la localisation des ODD. Dans le document final, il 
y a également une référence spécifique au Forum mondial des villes 
intermédiaires de CGLU et à la pertinence de 
« rehausser le profil des villes intermédiaires » et de la 
localisation des ODD dans les agendas internationaux. 

 



 

 
 

 

 

 

Cette cérémonie d'ouverture du 2e Forum mondial des villes intermédiaires 
préparera le terrain pour cette étape importante du plaidoyer pour les villes 
intermédiaires et comprendra deux tables rondes spéciales sur la relation entre 
les villes intermédiaires et les inégalités, fondées sur la compassion et les 
droits, et les villes intermédiaires et la coopération fondées sur un 
développement équilibré et partagé. 
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Villes intermédiaires 
pour la justice 
territoriale de l'eau : 
d'une dynamique 
régionale à une dynamique globale 

Session Spéciale 

6 Octobre 

16.00 – 17h30 CEST 

Le changement climatique exerce une pression énorme sur les ressources en eau 
douce. Les fluctuations des régimes pluviométriques ont aggravé le problème de 
la pénurie d'eau dans de nombreuses régions du monde. L'adaptation à ces 
nouvelles conditions nécessitera une approche renouvelée de la façon dont nous 
gérons notre ressource naturelle la plus vitale : l'eau. 

L'accès à l'eau salubre et propre est inscrit dans les documents de l'ONU en tant 
que droit de l'homme. De même, le sixième objectif de développement durable 
stipule que l'accès à une eau potable sûre et abordable devrait être garanti pour 
tous d'ici 2030. En outre, nous avons besoin d'eau pour une grande partie des 
activités agricoles, et nous devons trouver un équilibre entre différents (et 
parfois concurrents) usages de l'eau. 

La région du Moyen-Orient et de l'Asie occidentale (MEWA) 
souffre particulièrement de la pénurie d'eau, mais de vastes 
pans de l'Afrique et de l'Asie, entre autres, sont également 
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confrontés à des défis similaires. Ainsi, dans 
toutes les régions du monde, les défis pour 
atteindre la justice de l'eau se font surtout 
sentir dans les territoires, et 
particulièrement au niveau des villes 

intermédiaires. Comme les villes intermédiaires ont ce rôle central entre les 
zones urbaines et rurales et que les villes intermédiaires sont le connecteur avec 
la nature, elles sont également confrontées au défi de la gestion des ressources 
publiques et des biens communs, notamment l'eau et l'assainissement. 

Les tensions géopolitiques résultant des problèmes de gestion transfrontalière de 
l'eau sont de plus en plus courantes. Ainsi, le problème doit être compris comme 
étant plus global que régional. Cependant, ces tensions ne se limitent pas aux 
relations interétatiques. Les communautés d'un même pays/région ont 
également connu des tensions similaires sur l'utilisation et l'allocation des 
ressources en eau. L'eau est une ressource gérée au niveau national, mais elle 
est étroitement liée à un sentiment d'appropriation locale. 

Outre le changement climatique, la tendance croissante à la « métropolisation » 
épuise les ressources en eau de manière déséquilibrée. Traditionnellement, les 
établissements humains ont été établis autour des sources d'eau, et la proximité 
des sources d'eau a été essentielle à la survie et à l'épanouissement des 
communautés. Pourtant, la révolution industrielle et la technologie ont permis de 
transporter de l'eau à partir de ressources éloignées à des coûts bien moindres. 
Cela peut avoir un effet dévastateur à la fois pour l'écosystème global et les 
moyens de subsistance de ceux dont les moyens de vivre dépendent de l'eau. 

Les villes intermédiaires représentent un modèle d'urbanisation selon lequel les 
établissements humains sont intrinsèquement et traditionnellement distribués 
conformément à la distribution naturelle des ressources naturelles, et où les 
communautés développent un mode de vie en fonction de la disponibilité de ces 
ressources. En conséquence, un lien critique se développe entre les populations 
indigènes des villes intermédiaires et les ressources naturelles. Les villes 
intermédiaires et les villes de taille moyenne ont une fonction particulière dans la 
gestion de l'eau, car elles peuvent développer leurs stratégies de gestion de 
l'eau en tenant compte des besoins urbains et ruraux. Par conséquent, les 
politiques nationales d'urbanisation doivent tenir compte de cette fonction 
particulière. 

La justice de l'eau est une combinaison de justice sociale 
et environnementale qui s'applique à la gestion de l'eau 
et à la gouvernance de l'eau. L'eau est la ressource la 
plus critique sur Terre. Cependant, il existe une forte 
pression sur l'eau et de nombreuses demandes 
concurrentes sur l'eau disponible. Une eau propre et 
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salubre est d'une importance vitale et peut 
affecter la capacité de chacun à mener une 
vie pleine et saine, à s'engager dans le 
progrès social, à atteindre la transformation 
écologique et la durabilité. 

Malgré la reconnaissance de l'importance de l'eau et de l'assainissement dans les 
agendas mondiaux, il y a toujours des pénuries d'eau, une distribution inégale 
de l'eau dans le monde, un accès inégal aux quantités limitées d'eau, en 
particulier au Moyen-Orient et en Asie occidentale et sous-régionale. Afrique 
saharienne, pays en développement et dans les villes intermédiaires. 

Compte tenu de ces réalités à travers le monde, l'eau doit être considérée 
comme un défi transversal et multidimensionnel qui se connecte à d'autres 
problèmes mondiaux. 

Déclarations clés pour la justice de l'eau 

● Une meilleure stratégie de gestion de l'eau basée sur une approche 
territoriale 

● La sécurisation de l'approvisionnement en eau des villes intermédiaires 

● Un équilibre écologique entre les différents usages de l'eau 

● L'eau en tant que droit humain fondamental 

● La proximité des ressources naturelles en tant que modèles 
d'urbanisation traditionnels 

Dans ce contexte, cette session cherchera à répondre 
aux questions suivantes : 

Comment une approche territoriale peut-elle générer plus de cohérence 
dans la prestation de la justice de l'eau ? Les villes intermédiaires du 
Moyen-Orient et d'Asie de l'Ouest ont-elles atteint la justice pour l'eau ? 

Quelle est la force des Villes Intermédiaires pour aider à la réalisation de 
la Justice Territoriale de l'Eau, et comment peuvent-elles contribuer à la 
réalisation de la Justice Territoriale de l'Eau ? 

Comment le niveau régional peut-il soutenir une 
dynamique globale : du Moyen-Orient et de l'Asie 
de l'Ouest, aux autres parties du monde. Comment 
construire une dynamique globale pour les 
Gouvernements Locaux du monde pour valoriser les 
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stratégies territoriales locales ? Que 
peuvent-elles apporter au monde ? 

Cette session examinera plus en détail les 
perspectives régionales par rapport aux 

perspectives mondiales, couvrant la gouvernance, la gestion des ressources et 
de l'eau en tant que droit humain, qui se soucie en son cœur de l'équilibre rural-
urbain des systèmes vivants : pour les systèmes vivants humains, animaux et 
naturels.  

  

 



 

 
 

 

 

 

La sesion 

Cette session mettra en lumière les contributions d'experts de différentes villes 
et régions intermédiaires et de partenaires internationaux du développement 
pour montrer comment les villes intermédiaires ont contribué à tracer les 
grandes lignes du monde post-pandémique et leur importance sur la scène 
internationale. Un lien particulier sera établi avec les travaux du G20, y compris 
la représentation spéciale de la présidence italienne du G20. 

La table ronde Villes intermédiaires & Inégalités : pour des territoires égaux 
portera sur le rôle essentiel que jouent les villes intermédiaires pour relever les 
défis croissants des inégalités en favorisant la cohésion sociale. La table ronde 
Villes intermédiaires & Coopération se concentrera sur le rôle catalyseur que 
jouent les villes intermédiaires pour les modèles de production et de 
consommation transformateurs à travers leur rôle d'intermédiation au sein des 
territoires et leur capacité à contribuer à la décentralisation. 

 

Messages clés à prendre en compte 

Les villes intermédiaires sont essentielles pour garantir un 
développement équilibré, résilient et inclusif. 

Le G20 reconnaît explicitement l'importance des villes intermédiaires 
dans la lutte contre les inégalités, contribuant à la résilience et au 
renforcement de la coopération internationale. 

Les villes intermédiaires ressortent en force dans le document final du 
groupe de travail sur le développement du G20 sur le développement 
territorial et la localisation des ODD. 

Les villes intermédiaires seront des moteurs clés 
pour favoriser la collaboration des parties 
prenantes en raison de leur proximité avec les 



 

 
 

communautés. C'est une valeur ajoutée 
essentielle. 

 

 

 

Les villes intermédiaires peuvent aider à réaliser la justice sociale grâce 
à des alliances avec les jeunes et les femmes, les régions et la 
communauté internationale. 
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Session spéciale: Des villes intermédiaires pour des 

économies bienveillantes 

8 octobre 2021, 13h30-15h30 CEST 

Le monde est confronté à l'énorme défi d'atténuer les crises résultant de la 

pandémie de COVID-19 et de se relever de manière inclusive et durable. Comme 

le montrent clairement les enseignements tirés de ces crises, une réponse 

intégrée et coordonnée est nécessaire pour garantir véritablement que tous les 

peuples et la planète sont dûment protégés. 

 

Dans le but d'aider les gouvernements locaux à faire face à la situation actuelle 

de COVID et de leur donner des orientations pour construire une veritable relance 

résiliente, CGLU a développé, en s'appuyant sur les connaissances partagées par 

les gouvernements locaux et régionaux, l'importance des nouveaux éléments 

essentiels : comme nous entamons la relance, nous devons développer des villes 

de soins, des villes d'égalité des chances et une nouvelle façon de faire de la 

politique afin de vraiment réaliser la transformation que les communautés oud 

appellent. 

 



 

 
 

Au cours du mois de mai, la session de 

consultation sur les Villes intermédiaires pour 

l'économie solidaire visait à développer un 

récit commun autour de ce débat à travers 

différents mécanismes et consultations pour répondre à ce moment où les 

questions de « reconstruction », de « récupération » et de « s'occuper » sont au 

centre du débat suite à la crise et ses séquelles engendrées par le COVID-19. 

 

Les gouvernements locaux et régionaux s'efforcent de placer la prestation de 

services publics au cœur de leurs efforts, en prenant soin de leurs communautés 

et des agents publics qui s'occupent d'eux. À un moment où la survie de la nature 

et de l'homme est en jeu, et où l'on redéfinit l'essentiel, il faut parler de résilience, 

de penser et de redéfinir des lieux bienveillants, dans le respect de 

l'environnement et des écosystèmes naturels. La résilience économique, c'est 

aussi harmoniser la survie de la planète et des hommes. 

 

La session de consultation qui a eu lieu en mai 2021 a jeté les bases des villes 

intermédiaires en tant qu'économies bienveillantes, introduisant l'importance des 

lieux de bien-être en tant que systèmes de vie. Parmi les engagements et les 

priorités de travail, les participants ont convenu qu'il est nécessaire de développer 

un dialogue local-national autour des villes intermédiaires ; développer des 

modèles de lutte contre le dépeuplement, en utilisant le nouvel agenda urbain 

comme cadre pour des modèles qui s'appuient sur le potentiel des territoires ; et 

favoriser le potentiel des villes intermédiaires en tant qu'acteurs essentiels pour 

remodeler les chaînes de valeur et les chaînes alimentaires. 

 

Alors que nous entrons dans la phase de reprise et de relance, lorsque nous 

parlons d'économies solidaires, nous devons comprendre le capital économique 

comme une partie indissociable du capital humain dans les villes et les territoires. 

Il est essentiel de retravailler l'écosystème de financement pour que les villes 

intermédiaires aient des chances justes et égales de financer les services de base 

et d'atteindre leur cible. La session donnera vie à ces questions 

et s'appuiera sur les expériences des gouvernements locaux, 

régionaux et nationaux ainsi que des partenaires pour garantir le 



 

 
 

potentiel des villes intermédiaires en tant 

qu'espaces de transformation. 

 

 

  



 

 
 

 

 

 

 

Déclarations clés pour des territoires égaux  

De nouveaux modèles de développement dans le sillage du modèle de 

production actuel  

Repenser le financement pour accéder aux opportunités au niveau 

territorial  

Dépeuplement et repeuplement dans l’ère post-Covid  

L'intérêt du Nouvel Agenda Urbain pour territorialiser le développement 

Dialogues locaux-nationaux pour aborder le potentiel des villes 

intermédiaires 
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Dialogue de Haut-
Niveau : Les villes intermédiaires pour la dimension 
humaine de la transformation 
8 octobre 2021 

 

Les villes intermédiaires sont une arène adéquate pour promouvoir la dimension 
humaine de la transformation. C'est-à-dire repenser le rôle de la citoyenneté, 
entendue comme l'ensemble des habitants d'une ville, comme moteur de la 
transformation de la ville. 

Une communauté est riche lorsqu'elle compte des habitants actifs dans la vie 
culturelle, politique et sociale. Une citoyenneté proactive est essentielle pour 
tisser des villes créatives, résilientes et sûres. Les villes intermédiaires peuvent 
et doivent promouvoir l'action communautaire à travers des politiques 
éducatives, culturelles et participatives. Ils doivent travailler main dans la main 
avec la société civile, ouvrant des espaces de dialogue et de co-création. 

Pour comprendre ce qui motive les citoyens mécontents, il 
est nécessaire de rapprocher l'administration publique des 
citoyens, soit par des réseaux de proximité et en 



 

 
 

investissant dans la pleine citoyenneté, la 
résilience de la paix, soit en donnant à nos 
citoyens les moyens de participer sans 
dépendre des autres. Un accent particulier 

devrait être mis sur la  

 

 

 

réponse aux besoins des jeunes, des femmes, des résidents migrants et des 
résidents à risque de vulnérabilité, qui ont tendance à moins participer au 
processus politique. La planification participative est également un moyen de 
repenser les politiques et de relever les défis avec une approche ascendante. 

 

Le code de conduite sera présenté et discuté au cours de la session avec ses 
trois grands axes :  

- Légitimité 
- transformation participative 
- droits fondamentaux 

 

 

 

  



 

 
 

 

 

 

 

Messages clés à prendre en compte 

Les villes intermédiaires sont une arène adéquate pour promouvoir la 
dimension humaine de la transformation  

Une transformation plus profonde des systèmes politiques, sociaux et 
économiques est nécessaire 

L'ère post-COVID a besoin de reconstruire un nouveau type de confiance 
entre les gouvernements locaux, les autorités locales et la citoyenneté  

Les villes intermédiaires sont des acteurs essentiels pour explorer 
l'approche des droits culturels et offrent une voie solide pour inclure la 
culture dans le développement durable 
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Plénière de clôture  

8 octobre 2021 

17h30 – 18h30 

La crise actuelle a galvanisé le rôle des villes intermédiaires dans le 
processus de transformation humaine. Elle a eu un effet loupe sur leur 
fonction clé de développement et de stimulation du capital humain. 

Les villes intermédiaires tentent de transformer ce moment de crise en un 
moment d'opportunités. Avec une pression accrue sur eux, alors que la 
population des grands centres urbains recherchait des espaces plus verts et 
une meilleure qualité de vie pendant le confinement, les villes intermédiaires 
ont mis la dimension humaine au centre. 

La crise actuelle que traverse le monde est un rappel vrai et direct de la 
nécessité d'une dimension centrée sur les personnes de la vie urbaine (et 
rurale). C'est un rappel de la nécessité de planifier pour les personnes dans 
les zones urbaines et rurales, et pas seulement les liens, et de notre 
appréciation des établissements humains, du continuum urbain-rural et de 
l'importance des personnes dans la création de territoires. 

 



 

 
 

 

 

 

 

Une ville est riche par son capital humain, par ses talents humains, par ses 
cerveaux, et sa capacité à les attirer et à le transmettre aux générations 
futures (héritage). C'est pourquoi le capital humain signifie aussi le capital 
économique : la plupart des revenus et revenus proviendront 
d'investissements dans le capital humain. Les ressources locales contribuent 
énormément à notre identité culturelle et sont essentielles pour notre 
économie, liant identité culturelle et image de marque. 

Le contexte actuel montre à quel point il est essentiel de planifier la qualité 
de vie des habitants, en faveur de la productivité. Le contexte actuel 
démontre l'important potentiel de transformation des villes intermédiaires 
pour un nouveau modèle de développement, de consommation et de 
production, basé sur la proximité. 

L'enjeu est désormais de repenser la mobilité et les modes de travail à l'ère 
post-Covid19 et est l'occasion de promouvoir des activités culturelles en 
harmonie avec l'écosystème naturel local (tourisme doux). 

Les villes intermédiaires et leur écosystème sont bien placés pour intégrer la 
santé et le bien-être de la nature et de l'humanité dans tous les enjeux de 
développement des politiques pour une transition écologique inclusive et 
juste, dans les villes et territoires intermédiaires. 

Étant donné que les villes grandissent deux fois plus tous les 15 ans, il sera 
essentiel de remédier aux vulnérabilités et aux inégalités croissantes pour 
maintenir le tissu humain dans la ville : étalement urbain, expansion des 
quartiers informels, résilience, accès aux services de base. 




